
LE FANTASQUE.

seils; vous seniez bien qu'avec un homme tel que votre honorable Pr6sident
qui en sait plus long à lui tout seul que vous et moi, je pourrais fort bien me
passer de vous ; niais comme la loi Ieut que le Conseil se compose d'hommes
éclairés possêdant la confi.nce du Ipeuplej'ai cru ne pouvoir mieux feuieindre
qu'en vous appelant auprès (le moi.

Avant de vous expliquer les devoirs que vous aurez à ne pas remplir durant
cette session, il ne serait pas inutile, je pense, de vous donner quelques leçons
de polhique, scince pour laquelle vos antécédants me montreit que vous pou-
vez devenir dIexcellemîs instruinîents. Vous- avez, messieurs, et il n'est pas
besoin de vous dire qe'en entrant ici vous devez laisser auîî dehors toutes ces
folles idées qui ne mniient à rien et que le vulgaire enthousiaste appelle : amour
de la justice, équité, conscience, droit des gens, égaliîd devant la loi, respect
humain et mille autres baliernes lionnes tout api lîîs àjeter aui nez des pour,
saux ou des badauds. Il est un mot, messieurs, qui renfermlle tont e au moyen

duquel on justifie out. On devrait élev-er un glorieux caafalque à celui qui l'a
inventé ;ce motumversellementgouviernemental et gauuerinalemeit univ, rse.
est ExPEnliNev, en mauvais français rxpiezcr: Oui, messieurs, voil le
mot qui doit seul faire votre dictionnaire. (Icil un des hionîorables que ce
galimatias incompréhensible pour lui venait d'endormir, poussa un long ron-
flement.)

Afin de vous faire comprendre par un exemple tout ce qu'il y a de commode
dans mon système je ne vous citerai'qu'un cas : celui des jug s suspeidus. On
vous dira sans doute que leur shuspension est une grande in1iqlit, dans laquelle
le gouvernement per-iste en dépit de tout ce qu'il y a de gens respectables dns
le monde et en Canada ; que l'on devrait les réhabiliter ou les casser, vu qu'ils
ont bien oui mal fit, etc. etc. etc. tous ces argments captieux pecuvent être
renversés par ce mot qui fera suîpposer chez vous île profond'es connaiss.inces et
qui laisseraî croire que vous êtes au fait de nos secrets ; répondez doit,- d'un air
capable expediency, expediency

Durant le cours le la Session il sera mis devant vous ine foule d'ordonnances
extraordinaires, injustes et surtout tyranniques ;leur absurité <ne donne ïassu.ace que velus les passerez toutes sis mot dire. Je n'entrerai pas aujourd'hui
dans de plus grands détai surce que vous aurez à faire, vouis messieurs qui êtes
appelésà veIr au sailut de .empire. (gi cinq hono.abl s endoî mis font
entendlre un concert' do roînments) Je vais vous abandonner à vos
travaux et je hisse en mon absetnce un honorable juge qui stiiira je uis sr pour
Vius faire avaler lisez de pillules sans lue je m'en mêle. Je prendlrai seulement
la liberté de vous recommander le bilI de Jdicature qui doit être certainement
un chef-d'oeuvre de.tuustice puisque tous les avocats du paysy trouvent mntiere
à chirane et n'en veulent point. Conme cette loi est bien plus faite pour recom-
penser le grand homme son auteur que- pour promouvoir le bien du pays, yous
ne banhcerez pas , la sanctionner immédiatement. Il travaille poo' vous, tra-
vaillez donc aussi pour lui. (Ici dlix honorables endormis couvrent la voix du
gouverneur par leurs ronfements.)

Je ne mentionnerai pas les taxes que les magistrats veulent imposersur le
citoyens ; rous en ferez ce qu'il vous plaira, mais je vous dirai seulement qu'il
me paraît très-juste de lever des impôts sir les fabricants de chandelle sui tout
car vous sentez bien que tous ceux gni essaient d'éclairer le peuple doivent être


